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Et le livre mystérieux,
Oui doit dicter toute sentence
Nous sera mis devant le cux

Lec juge, assis au tribunlal,
R'\iei nie restcra sans Vengeance

TIout sera connu bien ou mal21.

L'autrc tradluctioni est pai' un poète canadien, bien connu

(je nos lecteurs, MN. Denis du Sénminaire dec Saint Sulpice,

qaîi est mintenanLt auL Collègeý cie Sainlt Chalrlcs BIorrom1ée
près (le B3alti more.

M. Denis a ajouté un vers alexandrin aux trois vers a

huit syllabes cie chaque tercet, ce qui lui a donné cIe la marge

et lui a permis cie faire une traduction plus complète, et

plus conforme aux règles (ie notre prosodie. Voici quelques

stances (le cette autre traciutction

Moni visagec rougit (le honte,
je suis coupable et j'eni gémis
Ah1 pour ni'cnl plus dlemalnder compte

Dites-moi, Dieu Sauveur -Tes péchiés sont remiiis."

A Madeleine pèchemresse
roî accordez grâce et merci

Commiie au larron clans sa détresse,
Vous m'enl donnez le dr-oit ; ni vous j'espère aussi

Mes prières nie sont pas dignies
i\Iaîs n'écoutez que votre instinct,
\ros inclinations bénigÎnes,

Et que j'échappe au feu qui jamais nec s'éteint.

La langrue anglaise rend plus facile la reproduction (les

rimes si riches cie l'original, que les anglais appellent eioib/c

Un poiëte anglo-anméricain, et protestant, M. 'Abraham

Coles nl'a pas fait moins cIe treize traductions. A l'exception

cle la dernière elles sont clans le rythme: de l'original qu'elles

reproduisent tercet pour tercet. Elles sont publiées clans unt

beau volumec illustré (N ew York, 1 S82), L'auteur a aussi

traduit le S/abat J11a/cr olroa et le S/abat IJ]a/r sjccciosc

cle Fra Jacopone. Il est malheureux qu'il se soit cru obligé

dl'atténuer l'hommage involontaire qu'il rendait ainsi au

catholicisme, par des diatribes c'titi assez mauvais goût.

Soli oeuvre forme cILu reste, unle des curiosités littéraires

les plus remarquables dec notre époque. Parmi ses tradclu-

tions il y oni a cie fort bulles et clans les cinq premières la

rime à double conisonnaniice est très heureusement reproduite.

Nous donnons quelcques strophes cie celle qui nous a paru

la meilleure

Day of Nvrath, that day of burninig,
Seer ancd Sibyl speak conicrnlig

Ail t1ic w'orici toe,~ "rnn

Oh ! what fear shall it engenlder
\Vheni the Judcig shall corne in splendor
Strict to mark ancd just to recrr

Trumpet scattering sounds of xvonder
Rencling sepulchires asundelr.
Shahl recsistless sumrnmon tiunider

All aghiast thon Death shiaîl sii\,er
And reat Nature's framec shall quivor
\\Then the graves their deci celiver

\"'olumeii fromn w'hich noth ing's blotteci
Evil clone nior cvil, plotted
Shiah be broughit ancd cooms allottecl.

La strophec la plus difficile à rendre est sans contredit le

Voici cette strophec d'après le Père Clair, puis d'après ÏM.
Denis et enfin trois des traductions cie M. Colos

jésus à mei suivre lassé
Oue sur moi le sang du Calvaire
No soit pas vainemntt versé.

\"uums nie cherchez avec fattue
Sur La crn; 'ý vot re Fanig 'l vii
P our mna liberté se prodiguie

AuLrez-v-ous enduré tant cde travaux enl vain

Seeking me thy worni feet hiasteci,
01n the cî-oss thy- seul cleath tastecl
Let such travail not bc \vastecl

Waiythou souightest mle,
Boughit me on the accursecl tree

Let it niot aIl fruitless be

llîou souightest Ille wheni frt astray

Didst on the cr-oss miy ranisoi pay
Let niot suicli love be throwvnaiav

Le fiis i.'we a été traduit clans bien des langues, et bien

dles fois clans quelques unes. Les traductions allemandes,

dit M\. Coles, sont sur'tout nombreuses Dans unt ouvrage

publié par le Dr Lisco, à l3crhni, eni 1 S40, il Se trouIve 70 tra-
cluctionis, unei est enl français, uine en grec moderne, une eni

hollandais, touites les autres sont cin allenmancd.
ÏM. Coles mentionne les traductions de Crashiaxv,do Dry-

clon et cie Lord Rosconîmiion et enfin celle cde Walter Scott

cdans le Lùjry Me t/W lasi/7s/rc!. Cette dernière qui se trouve

dans plusieurs recuecils dl'hymnells n,'est selon Ili qu'unei

paraphrase, unt écho de l'original.

P. C.


